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LES DICTIONNAIRES LATIN-POLONAIS
AU COURS DES SIÈCLES *
Les premiers essais de la lexicographie latine-polonaise ne
sont que des gloses des dictionnaires latin-latin par des mot s
polonais . C'est au commencement du XVe siècle qu'était bien
connu chez nous un abrégé de Catholicon de Jean de Balbis ,
nommé Vocabularius ex quo, vocabulaire latin-latin . Nous le
possédons copié en Pologne en beaucoup d'exemplaires, entr e
autres par Pierre de Ujscie, qui y a ajouté des gloses polonaise s
(ms. 224 de la Bibliothèque du Chapitre â Cracovie) . C'est au
XVe siècle aussi que nous trouvons plusieurs petits dictionnaires
latin-polonais de provenance et de destination indéterminées .
Comme exemple nous pouvons citer un petit vocabulaire écri t
sur les marges d'un petit traité glosographique en vers (ms . 228
de l'an 1437 de la Bibliothèque de l'Université de Cracovie) .
Il est presque entièrement latin-polonais, quoique de temps en
temps il y ait des lemmes seulement latin-latin (p. ex . ratis i . e .
navis) . Le choix des lemmes semble purement accidentel .
En plus de ces vocabulaires généraux, il y avait dans l'Europ e
médiévale beaucoup de vocabulaires spéciaux, avant tout pour
l 'Écriture Sainte . Nous en avons aussi des exemples polonais,
p. ex. un mamotrecte de l'année 1471, dont l'auteur vante son
oeuvre comme corrigée per reverendos magistros collegil aim e
uniuersitatis Cracoviensis (ms. 1713 de la Bibliothèque de l'Aca-
démie des Sciences à Cracovie) . Le plus intéressant des vocabu-
laires spéciaux des sciences naturelles et médicales est celui d'un
médecin et chanoine de Cracovie Jean Stanko. Son oeuvre es t
en principe un remaniement des modèles étrangers, mais elle
est très copieusement augmentée par l'auteur en matériel polo-
(*) D'après la préface de M . Plezia du Dictionnaire Latin-Polonais qui va
paraftre au mois de juillet 1 959 .
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nais . Le vocabulaire contient plus de 1250 lemmes, dont chacun
est suivi de plusieurs synonymes polonais, le plus importan t
souligné à l'encre rouge .
Les premiers dictionnaires latin-polonais imprimés ne parais -
sent qu'au commencement du XVI e siècle, publiés par les impri-
meurs de Cracovie, avec le concours des jeunes maîtres d e
l'Université de Cracovie . Le premier dictionnaire imprimé en
Pologne (à Cracovie, en 1526) est le Dictionarius Joannis Murme-
variarum renon tum pueris tutu adultis utilissimus cul ait Germa-
nica atque Polonica interpretatione . Il contient plus de 3000
lemmes qui ne sont pas mis en ordre alphabétique, mais selon 47
catégories, p . ex . de Deo et rebus caelestibus, de temporibus, de de-
mentis, de animalium generibus, de avibus etc. Son original
fut écrit par un humaniste de Westphalie Jean Murmelliu s
(1480-1517), comme une des quatre parties du manuel de l a
langue latine intitulé Papa puerorum. Les explications y
sont en allemand et en polonais ; la plupart des lemmes sont
des substantifs, des adjectifs et des noms propres, parce que le s
Polonais n'ont traduit que la première partie du dictionnaire de
Murmellius, qui contenait séparément les noms et les verbes . Il
est très vraisemblable que ce traducteur polonais est un conseiller
de Cracovie, le médecin Jérôme Spiczyrski, qui rédigea très
soigneusement et très correctement la partie polonaise . Ce dic-
tionnaire fut, au cours du XVI e siècle, encore publié dix fois en
Pologne, et au XVII e dix fois encore . En 1528 parut à Cracovi e
un autre dictionnaire en trois langues, intitulé : Dictionnarius
trium linguarum : Latine, Teutonice et Polonice . Son auteur
s'appelait François Mymer de Lwówek en Silésie, élève, bache-
lier et licencié de la faculté des artistes à l'Université de Cracovie .
Le Dictionnaire est divisé en 37 catégories . Il a été publié trois
fois au XVI e siècle . Il n'était pas aussi bon que le précédent, l a
partie polonaise ayant beaucoup de tchèquismes, la partie latine
ne contenant que 1200 lemmes environ, sans explications su r
la déclinaison, le genre et sans exemples d'usage du mot dans le s
textes . Pannes Cervus Tucholiensis écrivit un très intéressan t
vocabulaire latin-polonais de termes juridiques . C'était une
oeuvre originale, et non une traduction d'une autre langue . Ce
vocabulaire forme une partie du manuel intitulé Farrago actionum
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civilium iuris Magdeburgensis, qui fut publié pour la premièr e
fois à Cracovie en 1531 . Dans cette première édition le vocabulair e
est intitulé Aliquot vocale in Maydenburgensi iure usu probate,
secundum ordinem abecedarii in vernaculam linguam interpre-
tate et ne contient que 18 pages. Dans la quatrième édition ,
modifiée à fond, il contient déjà tout un livre (c.à .d. 164 pages
et environ 2500 lemmes), intitulé De verborum et rerum signifi-
catione . Outre les termes de droit municipal, il contient beaucoup
d'autres mots en lache rapport avec la langue juridique, aussi bie n
les substantifs que les verbes et autres parties du discours . Les
mots sont mis en ordre purement alphabétique, chaque mot es t
suivi d'une explication latine aussi précise que claire, et ensuit e
d'un ou de plusieurs synonymes polonais, écrits en langag e
très soigné. Jusqu'à l'année 1607 il fut plusieurs fois réédité .
La plus grande oeuvre de la lexicographie polonaise au XVl e
siècle fut le grand dictionnaire de Jean Mgczynski, Lexicon
latinopolonicum ex optimis Latinae linguae scriptori bus concinna-
turn, publié à Koenigsberg en 1564. L'auteur (né en 1520) fit
ses études à Wittenberg (1554), Strasbourg, Paris et surtout
à Zurich, et fit connaissance avec les grands savants de l'époque ,
tels que Philippe Melanchton, Pierre Dasypodius, Henri Estienne ,
Konrad Gesner, Jean Frisius, Konrad Pellikan et beaucou p
d'autres. Les principaux matériaux pour la partie latine de son
vocabulaire, Mgczynski les puisa dans les dictionnaires de
Dasypodius, Frisius, Estienne, Calepinus et d'autres . Les idées
des savants de Zurich, qui était en ces temps-là un grand centr e
lexicographique, furent exprimées dans la soigneuse rédactio n
polonistique, qui, pour la première fois, mettait sur le même
pied la langue polonaise et la langue latine. Tous les mots déri-
vés sont mis sous les mots simples, il est alors parfois très difficil e
de trouver le mot en question . A certains termes de la vie publiqu e
antique l'auteur ne donne qu'une signification médiévale, p . ex .
consul — conseiller municipal, proconsul — bourgmestre etc . Il
ne dit pas toujours où le mot en question est attesté . Il cite l a
phraséologie très abondamment et correctement du point d e
vue du latin classique . Parfois (mais très rarement) il ne donne
pas d'équivalents polonais, seulement dans le cas où l'équiva-
lent polonais d'un mot latin n'existait pas encore, p. ex. quand
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il s'agissait des termes rhétoriques, grammaticaux etc . D'ailleurs
ce fut un dictionnaire vraiment très bon en son temps .
A la fin du XVI0 et au commencement du XVIIe s. les diction-
naires en plusieurs langues (polyglottae) dans lesquels les mot s
latins étaient suivis de leurs équivalents dans plusieurs langues
connurent une grande vogue . La plus riche de ces polyglottes ,
en onze langues, intitulée Calepinus undecim linguarum (Bâle
1590) est munie aussi d'une version polonaise . Chaque mot lati n
y est suivi de quelques synonymes latins, puis hébreux, grecs ,
français, italiens, allemands, flamands, espagnols, polonai s
hongrois et anglais . Cette traduction est encore suivie d'exemples ,
assez copieux, de l'usage du mot chez différents auteurs latins .
En polonais (aussi bien que dans les autres langues) il n'y a or-
dinairement qu'un seul équivalent, mais de temps en temp s
on y peut en trouver deux ou même trois . L'auteur de la version
polonaise est inconnu, et son oeuvre est fort gâtée par l'insuffi-
sante correction : les mots sont souvent déformés et presque
méconnaissables .
En 1594 Nicholas Volckmar de Dantzig publia son Dictionarium
trilingue tribartitum ad discendam linguam latinam accommoda-
turn, à Dantzig. A partir de son troisième tirage cette oeuvre
s'appelle déjà Dictionarium quadrilingue, c .à .d. dictionnaire
latin-allemand-polonais-grec, mais les deux premiers tirage s
n'ont pas encore de grec. Il est divisé en trois parties : latin-
allemand-polonais, polonais-latin et allemand-latin . La partie
latin-allemand-polonais est selon toute probabilité modelée su r
le Dasypodius . Elle ne présentait — si on la compare ave c
Mgczynski — aucun progrès, et en tout cas elle était beaucou p
moins ample et détaillée que ce dernier .
Au XVII e siècle on réédita dix fois le dictionnaire de Murmel -
lins, et publia quelques autres nouveaux dictionnaires san s
valeur remarquable . C'est le grand Thesaurus de l'abbé Georges
Cnapius, jésuite d'origine bourgeoise (1564-1638), qui tient la
première place, non seulement parmi eux, mais aussi dans tout e
notre lexicographie. Ledit auteur, avant de commencer son
oeuvre lexicographique, avait enseigné pendant plus de 30 ans
le latin aux écoles des Jésuites . C'est donc avec une grande expé-
rience qu'il commença son oeuvre vers 1615 . Il publia le premier
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volume intitulé Thesaurus polonolatinograecus en 1621 à Craco-
vie, puis le second volume contenant la partie latin-polonai s
en 1626 et enfin en 1632 le troisième, contenant les proverbes e t
idiotismes polonais avec leurs équivalents latins et grecs . Le
dictionnaire fut écrit pour les élèves qui apprenaient à parle r
en latin, c'est donc pour cela qu'il rédigea le plus soigneusemen t
la partie polonais-latin . La seconde partie, latin-polonais, form e
plutôt un index auxiliaire au volume premier, et n'est qu'un ex
-
trait de la partie polonais-latin, n'ayant sans elle presque aucun e
valeur. L'auteur base son latin sur le Thesaurus d'Estienne ,
aussi bien que sur ses propres notes, prises au cours de la lecture
des auteurs latins et de la littérature scientifique . La dispositio n
des lemmes (qui ont leur prosodie marquée) est purement alpha-
bétique. La liste des lemmes est très complète et soigneusement
rassemblée . Les mots propres à la prose classique (magis Latina
et oratoriae facultati idonea) sont imprimés en romain tandis que
tous les autres mots (j5oetica, historica, rara, carentia auctoritate ,
vulgaria etc.) en italiques . La phraséologie est très modeste, la
syntaxe complètement omise, parce qu'on les apprenait à l'école
avec la grammaire . Les significations polonaises sont très soi-
gneusement choisies et pour la plupart très complètes ; le polo -
nais est irréprochablement pur et soigné . L'ceuvre entière nous
en impose aussi bien par son étendue et par sa profonde érudition ,
que par son originalité, parce qu'en rédigeant d'une manièr e
beaucoup plus détaillée la partie polonais-latin l'auteur ne pu t
se servir d'aucun modèle étranger, les modèles polonais n'existan t
presque pas. Le Thesaurus de Cnapius, et plutôt sa partie polo-
nais-latin — en plus des nouveaux tirages -- devint la base d'un e
masse d'abrégés et de remaniements, publiés environ 70 fois .
Les plus importants de ces remaniements sont les deux suivants .
Le premier, intitulé Thesauri Polonolatinograeci Gregorii Cnapi i
e Soc . Jesu tonus II, Latinopolonogermanicus, novo synony-
morum, epithetorum et phrasium poeticarum ap fiaratu auctus
parut à Posen en 1693. Les changements en comparaison avec
l'original consistent surtout en la modification du dictionnaire
polonais-latin en dictionnaire latin-polonais-allemand . Mais les
équivalents allemands sont courts et simples. Le nouveau rédac-
teur ajouta à la plupart des articles les synonymes latins du mot
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principal, les épithètes caractéristiques à ce mot et les phrase s
dans lesquelles il se trouve . Ces phrases sont tirées en grand e
partie des textes poétiques, car l'oeuvre entière devait servir
aux élèves qui apprenaient à faire des vers latins . Les exemples
sont empruntés aux poètes classiques, à Sénèque, Juvénal, Pru-
dence, et dans les éditions suivantes — aux auteurs médiévau x
et néo-latins. En 178o parut un autre remaniement du Thesaurus
de l'abbé Cnapius préparé par un ex-jésuite Paul Kollacz . Il
compléta l'édition précédente d'un certain nombre de nouveaux
lemmes, mais en omettant les épithètes et la phraséologie et
réduisant les synonymes latins .
Revenant au XVII e siècle nous voyons qu'en 1643, à Dantzig ,
on publia une fois encore l'ancien dictionnaire de Dasypodius ,
sous le titre Dasypodius catholicus, hoc est dictionnarium. Latino-
germano-polonicum, Germanico-latinum et Polono-latino-germani-
cum . L'oeuvre est assez ample, la langue polonaise y est très
correcte parce que puisée dans Cnapius, mais elle est fondée
sur des principes surannés d'un siècle, suivant la disposition
étymologique des mots .
Au XVIIe siècle le niveau de la lexicographie polonaise baisse
fortement . Nous n'y trouvons presque pas de production origi-
nale, seulement des abrégés de Cnapius et quelques nouveauté s
purement compilatrices . A cette époque appartient l'anonym e
traduction polonaise d'un petit vocabulaire en vogue de Cris-
tophe Cellarius, professeur à Halle, intitulée : Latinitatis pro batae
et exercitae liber memorialis (la première édition allemande en
1686) . Cette traduction parut à Koenigsberg en 1725 . C'est un
très petit dictionnaire . La partie latine venait de Cellarius, la
partie polonaise était basée sur Cnapius . Avec ses dimensions
et sa valeur scientifique il était incomparablement inférieur au
Thesaurus de Cnapius . Mais ce fut ce dictionnaire, qui, par
hasard, survécut cent ans dans les écoles polonaises, parce que l a
Commission d'Éducation Nationale (l'équivalent du Ministèr e
des Écoles contemporain) l'adapta et l'approuva comme manue l
d'école. L'auteur de cette nouvelle adaptation s'appelait abb é
Georges Kozminski ; il augmenta d'un tiers le volume et y
corrigea la langue polonaise . Cette adaptation intitulée Diction-
narium Latino-polonicum in usum publicarum in Regno Poloniae
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scholarum parut pour la première fois à Varsovie en 1779, pui s
elle eut 7 nouveaux tirages . L'école des Piaristes, qui au XVIII e
siècle était en concurrence avec les Jésuites, ne publia qu'un tout
petit dictionnaire d'environ 2000 lemmes, ajouté à la fin du
manuel Grammatica ad usum iuventutis scholarum Piarum de
Stanislas Konarski . Les Piaristes avaient à cette époque en usage
dans l'enseignement du latin dans les classes inférieures différent s
Nomenclatores, par exemple le Nomenclator quattuor linguarum
Gallicae, Polonicae, Germanicae et Latinae de Célestin Kali-
szewski (Varsovie 1758) .
Au commencement du XIX e siècle le manque d'un bon dic-
tionnaire latin-polonais se faisait bien sentir, la preuve que dan s
la première vingtaine d'années de ce siècle paraissent quatre
grandes oeuvres de ce type à Vilna, Varsovie et Breslau . C'est à
Vilna que se forma un comité spécial sous la direction des pro-
fesseurs Groddeck, Lelewel, Borowski, Czerski, qui présidait à la
rédaction d'un dictionnaire latin-polonais et grec-polonais . Ce
comité approuva le dictionnaire écrit par l'abbé Florian Bobrow-
ski, qui parut à Vilna en 1822. L'auteur avoue qu'il prend pour
modèle le Lexicon totius Latinitatis de Facciolati-Forcellini et l e
dictionnaire latin-allemand de Scheller (XVIII e-XIXe s .) . Mais
en réalité il base son ouvrage sur le dictionnaire latin-françai s
de François Noel . Il l'imite dans son apparence graphique aussi
bien que dans son contenu, ce qu'on peut facilement prouve r
en comparant les articles respectifs . Il se servit aussi de Cnapius .
Tout compte fait, son oeuvre est un peu plus étendue que cell e
de Noel, mais elle reste trop longue, la structure des articles es t
obscure, sans aucun ordre logique, la fonction syntactiqu e
des mots n'y existe presque pas . Mais le dictionnaire de Bobrow-
ski était protégé par le puissant éditeur de Vilna Zawadzki .
C'est pourquoi sa maison d'édition le publia encore une nouvelle
fois en 1841-1844 . L'ampleur du dictionnaire augmenta d'un
tiers, et il fut divisé en deux volumes . La plupart des articles
furent remaniés à fond. On rejeta les traductions des phrases
séparées et on ajouta beaucoup de nouveaux synonymes et
exemples . Les sources de ces compléments étaient les diction-
naires de Scheller et Freund et la nouvelle édition Forcellini -
Furlanetto (1834) . En rédigeant cette édition, l'abbé Bobrow-
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ski (t 1846) collaborait avec le docteur Félix Rymkiewicz qui
compléta le dictionnaire avec les termes médicaux . La troisième
et dernière édition de ce dictionnaire parut en 1905 rédigée par le
célèbre philologue-poloniste Gabriel Krynski . Ce fut une asse z
fidèle répétition de l'édition précédente. On y rejeta seulement
la terminologie médicale, corrigea l'étymologie et ajouta un pe u
de mots d'auteurs chrétiens . Sous cette forme le dictionnaire de
Bobrowski est le plus détaillé vocabulaire latin-polonais employé
jusqu'à nos jours .
En même temps que la première édition du dictionnaire d e
Bobrowski parut le Dictionnaire latin-polonais de l'abbé Czer-
ski, en 2 volumes . Cette oeuvre l'emporte fortement sur celle d e
Bobrowski par la structure intérieure des articles et la classifica-
tion des significations qui sont nettement délimitées et mise s
en ordre selon leur probable développement historique . En outre ,
les exemples et les citations sont toujours suivies du nom d e
l'auteur . Conséquemment presque chaque lemme est suivi de
son étymologie . Ces qualités ne sont pas tout à fait originale s
parce que l'auteur se sert beaucoup des dictionnaires de Schelle r
et Scheller-Luenemann . En même temps aussi (1823) parut à
Breslau encore une autre rédaction du vocabulaire de Scheller,
faite par un jeune juriste Gaspard Górka-Garszynski, intitulé
Dictionnaire latin-polonais-allemand pour les écoles, compos é
d'après E. J. G. Scheller, en 2 volumes . Comme dictionnaire
d'école, c'était une oeuvre assez grande, mais la synonymiqu e
allemande y tient beaucoup de place ; ainsi, tout compte fait ,
c'est une rédaction assez primitive ne donnant que les plu s
importantes significations . Une entreprise scientifique beaucou p
plus importante fut le Dictionnaire latin-grec-polonais, publié
en 1831 par François Antoine Woelke de Warmie, professeur
ès lettres antiques à l'université de Varsovie . La traduction
grecque n'est donnée qu'après le premier des équivalents polo -
nais, dont l'analyse est très soignée. La phraséologie latine es t
citée très rarement et sans noms d 'auteurs. L'auteur se sert des
dictionnaires de Cnapius, Bobrowski, Czerski, Forcellini, Scheller ,
Bauer et Krafft .
Nous passons maintenant aux quelques dictionnaires d'écol e
qui sont restés en usage jusqu 'aux dernières années avant la
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seconde guerre mondiale . Avec la troisième édition de Bobrowsk i
ils forment maintenant la presque unique aide dont le lecteu r
polonais peut se servir pour la lecture des textes latins . Le
premier d'entre eux c'est le Dictionnaire Latin-Polonais pou r
les Auteurs Scolaires publié en 1851 par Sigismond Wçclewski ,
bon philologue et savant de Posen, professeur à Varsovie .
L'auteur se base surtout sur le dictionnaire de Freund, mais rédi-
ge son oeuvre sans négliger les particularités de la langue polo-
naise . C'est un dictionnaire d'école scrupuleux et bon . Il fut
réédité en 1868 et en 1927 . Presqu'en même temps avec le secon d
tirage de Wclewski, Lucas Koncewicz, professeur de latin au x
lycées, publia son Nouveau petit dictionnaire latin-polonais ,
rédigé d'après les meilleures sources . Le premier tirage de l'année
1867 fut, ensuite, repris cinq fois jusqu'en l'an 1935 . Quoique le
manuel fût basé pour la plus grande partie sur le Georges, l'au-
teur travaillait pourtant indépendamment en complétant le s
articles avec du matériel puisé ailleurs . Encore un des plus
importants dictionnaires d'école c'est le Dictionnaire latin-
polonais pour les lycées, rédigé par plusieurs professeurs des
lycées de Lwów sous la direction du professeur de philologi e
latine à l'université de Lwów, Bronislaw Kruczkiewicz . Ce
dictionnaire parut pour la première fois à Cracovie en 1907 e t
fut réédité sous la même forme deux fois encore . Il contenait
tous les auteurs lus aux écoles, tenait compte des dernière s
acquisitions de la science, n'étant pas pourtant trop indépendan t
car il se basait pour une grande partie sur le dictionnaire latin -
allemand de Stowasser . Néanmoins c'est un vocabulaire bon et l e
plus moderne de tous les dictionnaires qui sont employés che z
nous aujourd'hui .
Au moment présent un dictionnaire latin-polonais con -
forme aux exigences de la lexicographie moderne manque encore .
Signalons pourtant qu'une ample édition de ce genre est e n
préparation à Cracovie. Le premier des quatre volumes va paraî-
tre dans le plus proche avenir .
Cracovie
	
Krystyna WEYSSENHOFF.
